
L
es Panthères ne pour-
suivront pas l’aven-
ture dans leur Can. La
faute au nul (0-0) en-
registré devant le Ca-

meroun, hier, au stade de
l’Amitié. Une parité de trop,
qui fait suite aux deux précé-
dentes enregistrées devant
la Guinée-Bissau et le Bur-
kina Faso. Les joueurs gabo-
nais savaient bien que seule
la victoire les enverrait au
tour suivant. Pierre-Emerick
Aubameyang et ses équi-
piers n’ont pas eu la lucidité
qui leur aurait permis de
trouver le chemin des filets
adverses. Notamment au
cours d’une première pé-
riode qu’ils ont pourtant pris
par le bon bout.

Mais Malick Evouna, à la ré-
ception d’un ballon mal maî-
trisé par le dernier rempart
camerounais, ne parvient pas
à contrôler le ballon qui lui
échappe (1e). Trois minutes
plus tard, c’est le capitaine
Pierre-Emerick Aubameyang
qui ne cadre pas sa frappe
sur un très bon service de
Denis Bouanga. Ce dernier
sera tout aussi malheureux
de voir son coup-franc filer

en corner, dévié par le por-
tier Joseph Ondoa Ebogo
(20e). Ce sera tout pour ces
45 premières minutes. Le
reste n’a été qu’une suite
d’imperfections et de préci-
pitation de part et d’autre.
L’enjeu prenant le dessus sur
le jeu. Surtout du côté gabo-
nais où on a observé une
baisse progressive de ré-
gime.

La seconde période sera
quasiment identique à la pré-
cédente. Même si les Came-
rounais, profitant de la
faiblesse de Benjamin Nze
Ondo sur le côté gauche de
la défense des Panthères,
vont se montrer plus entre-
prenants. Ce qui contraint
les Gabonais à user parfois
de moyens illicites pour frei-
ner l’élan de leurs adver-
saires.

Il s'en est fallu d'un
rien
C’est finalement dans le
temps additionnel que la sé-
lection gabonaise se créera
la plus belle occasion de
cette seconde période.
Après un déboulé sur la
droite de l’attaque des Pan-
thères, Didier Ibrahim
Ndong joue au ras du sol
pour Denis Bouanga. Mais la

frappe du sociétaire de Tours
FC échoue sur le poteau
(93e). La reprise d'Ibrahim
Ndong n'a pas non plus été
victorieuse. A cause du gar-
dien de but camerounais qui
a miraculeusement sorti le
ballon qui filait dans sa cage.
Les Lions indomptables vien-
nent de s’offrir une ultime
frayeur. Mais l’arrière-garde
composée autour de Nicolas
Nkoulou, Michael Ngadeu
Ngadjui et Adolphe Teikeu
Kamgang n’a pas cédé. C’est
donc le Cameroun qui conti-
nuer son aventure africaine. 

Victorieux (2-0) de la Guinée
Bissau, Le Burkina Faso est
l’autre qualifié du groupe A.
Les Étalons se positionnent
même à la première place de
la poule, grâce à une diffé-
rence de buts favorable (+2
contre +1 pour le Came-
roun). Quant au Gabon, sans
la moindre défaite, il rejoint
l'Éthiopie (1976), la Côte
d’Ivoire et la Tunisie (1994)
au palmarès peu élogieux
des nations éliminées dès le
premier tour d'une CAN.

G.R.M

Libreville/Gabon

LE SIGNE INDIEN 
Seule la victoire pouvait le qualifier. Face au Cameroun, le
partage des points élimine le Gabon

CAMEROUN / GABON: 0-0. 
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SPECIAL

P
EA n'était pas en
réussite hier soir.
Plus adroit devant
les buts, il aurait pu
éviter la tristesse aux

nombreux fans gabonais.
Servi sur un plateau en or à
la 4e minute par le remuant
Denis Bouanga (révélation
côté gabonais), l'attaquant
du Borussia Dortmund avait
l'occasion de propulser le
Gabon au second tour et
d'augmenter son capital but
dans cette Can-2017 qu'il
termine avec seulement
deux buts. Un gâchis !

Hormis cette action, le capi-
taine des Panthères n'a
presque rien proposé durant
toute la rencontre. Il n'a à
aucun moment pris le jeu à
son compte. Pis, PEA n'a pas
joué son rôle : celui de me-
neur qui consiste à encoura-
ger et donner des
orientations à ses coéqui-
piers. Manifestement, Pierre-
Emerick Aubemayang n'a
pas répondu aux attentes
comme il le fait avec son club
Dortmund. Quelle déception !

F-K-O.M

Libreville/Gabon

AUBAMEYANG : LA GRANDE DÉCEPTION
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José Camacho
entraîneur Gabon :

Premièrement, je félicite le coach
du Cameroun qui a obtenu cette

qualification de haute lutte. Deuxièmement, je suis désolé
pour mes joueurs qui ont tout donné jusqu’au coup de sifflet

final et aussi au public qui a soutenu son équipe. Nous avons raté des occa-
sions nettes de but. C’est aussi ça la réalité du haut niveau. Pour gagner un
match de football, il faut marquer des buts. Ce n’est pas encore
le moment de parler d'avenir. Nous ressentons encore la dou-
leur de l'élimination. »

Hugo Henri Broos
sélectionneur Camerounais : 

Nous sortons d’un match difficile face au
pays organisateur. Mais le plus important
pour nous, c’est la qualification pour les
quarts de finale. Le Gabon nous a pres-

sés en début, comme en fin de match,
mais sans trouver la faille. Notre but
est atteint, celui de passer le premier
tour.

CE QU’IL
EN DIT

CE QU’IL
EN PENSE

PSNB       

Libreville/Gabon

««

»

Junior Martinsson Ngouali, l'une des rares satisfactions gabonaises.
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